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d'Ethiopie et le Grand-Cordon qui est la plus haute distinction 
honorifique de notre Empire.

Nous avons la confiance, Très Saint Père, quelle sera l’objet 
d’un accueil tout bienveillant de la part de Votre Sainteté.

Ecrit dans la ville d’Addis-Abbéba, le 3 novembre de l’an de 
grâce 1899 (nouveau style, le 12 novembre 1906.)

Diplôme

Le lion vainqueur de la tribu de Jiula établi jxir le Sei­
gneur roi des rois d'Ethiopie. A tous ceux qui verront les 
présentes Lettres, salut !

Nous conformant à l'exemple des très magnanimes souve­
rains qui, dociles aux enseignements de la vraie sagesse, de la 
droite intelligence et de la noble équité autant que conscients 
de leur haute dignité, ont à cœur d’honorer la vaillance de 
leurs soldats, le dévouement de leurs amis et généralement de 
tous ceux que distingue le mérite, — nous avons accordé à Sa 
Sainteté le Pape Pie X, l’Etoile d’Ethiopie et le Grand-Cordon 
insignes qui sont la plus haute distinction honorifique de notre 
empire, et, en vertu des présentes, nous l’autorisons à s’en 
revêtir.

Ecrit dans la ville d’Addis-Abbéba, le 26 Teqemt de l’an de 
grâce 1899 (nouveau style 5 novembre 1906.)

Que cette lettre parvienne au Très Saint Pontife de Rome 
le Pape Pie X, de la part du Dedjazmatch Yilma, fils très 
affectueux du Ras Mé Konnen, de si vénérée mémoire 

Très Saint Père,
Ne pouvant en personne me rendre auprès de Votre Sain­

teté pour lui offrir les religieux hommages de mes salutations, 
je les confie à cette lettre que vous adresse l'affection de mon 
cœur.

J’ai la confiance, Très Saint Père, que vous daignerez les 
honorer de vovre paternelle bienveillance.

Oserais-je maintenant m’informer de votre santé et vous 
offrir mes vœux pour quelle se conserve bonne ?

Pour moi, grâce à Dieu, je vais bien ; et notre pays, je suis 
heureux de le dire à Votre Sainteté, jouit en ce moment d’une 
paix universelle.


